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Ardon – Le Bourg, route de la Ferté
Opération préventive de diagnostic (2017)
Aurélien Hamel
NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Département du Loiret
1 Le  diagnostic  archéologique  d’Ardon  le  Bourg  a  été  prescrit  en  vue  du  projet
d’aménagement  d’un  lotissement  à  la  sortie  sud  du  bourg,  le  long  de  la  route  de
La Ferté à Ardon (RD 168). L’opération s’est tenue du 15 au 24 mars 2017. Une vingtaine
de tranchées axées nord-nord-ouest – sud-sud-est ont été réalisées.
2 Ces investigations ont mis au jour un site antique dans l’angle sud-est de l’emprise, en
bordure de la RD 168 et de la forêt. L’occupation est caractérisée par un ensemble de
fossés perpendiculaires. Au vu de l’imperméabilité du substrat sablo-argileux du terrain
naturel, il semble que leur fonction première est de drainer les eaux pluviales et de
surface pour assainir le secteur. Ils organisent également, de fait, l’espace. En raison de
la nature imperméable du terrain, provoquant l’inondation très rapide des tranchées
par infiltration, peu d’ouvertures complémentaires ont pu être réalisées et la fouille des
structures  mises  au  jour  a  été  rendue  difficile  ainsi  que  la  pratique  de  sondages
mécaniques ou manuels.
3 D’autre part, un habitat, matérialisé par un épandage de vestiges gallo-romains (reste
de sol de circulation, remblai d’abandon/destruction ?), d’un trou de poteau et par la
présence d’au moins une cave (EA 1018) est aménagé dans l’un de ces espaces délimité
par  quatre  fossés.  La  cave  a  été  fouillée  intégralement  et  manuellement,  de  plan
quadrangulaire  (1,90 x 1,40 m),  elle  est  conservée  sur  0,70 m de  haut.  Maçonnée  en
tegulae, sa fouille a livré un abondant mobilier céramique (38 NMI) du troisième quart
du IIe s. ainsi que trois fragments de verre à vitre, une probable monnaie en bronze et
des éléments métalliques. Par ailleurs parmi les terres cuites architecturales retrouvées
dans son comblement se trouvent des modules de pilette d’hypocauste et d’au moins
une suspensura, permettant de proposer la présence dans cet habitat d’une salle chaude.
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4 Les quatre fossés encadrant cet espace sont immédiatement à l’ouest, deux axés ouest-
nord-ouest – est-sud-est ;  et  à  une  centaine  de  mètres  au  nord,  deux  autres  sont
orientés est-ouest. Tous ont été étudiés. Faute de mobilier archéologique, ils n’ont pu
être datés avec certitude.
5 Ce site antique constitue aujourd’hui le quatrième indice d’une occupation du secteur
d’Ardon durant cette période. La voie Orléans-Cenabum/Limoges-Augustoritum traverse
très probablement son territoire du nord au sud mais, à l’heure actuelle, aucun élément
n’en a été identifié sur le territoire communal. Le site mis au jour se situerait à environ
600 m à l’ouest de son tracé supposé.
6 À la  Rousselière  et  à  Maison Ronge,  seule  la  découverte  de  mobilier  céramique  de
facture gallo-romaine suggère la présence d’un habitat.  Ces deux indices de sites se
trouvent respectivement à 1 300 m au sud-est et à environ 3 300 m au nord-ouest de
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